
Depuis près de 150 ans, les Missionnaires
d’Afrique (Pères Blancs / Sœurs Blanches)
s’efforcent de servir les hommes et les fem-

mes d’Afrique au mieux de leurs possibilités. Cela
n’a pas été toujours parfait. Ils en sont bien cons-
cients. Aujourd’hui, non seulement l’Église Africaine
a été fondée, mais elle est véritablement là. Elle a
grandi et s’est affermie au cours de ces dernières
années. Elle a maintenant des responsables et aussi
des évêques, qui sont capables de prendre des initia-
tives pour mieux servir leurs frères et sœurs. 

Après vous avoir fait découvrir dans notre précé-
dent numéro la Nouvelle Bible Africaine, nous vou-
lons attirer votre attention sur d’autres initiatives ici
ou là. Elles sont le signe du dynamisme de cette
jeune Église que nous devons encourager. L’Église
d’Afrique, comme les gouvernements africains n’ont

pas la tâche facile. Mais ces initiatives, quel qu’en
soit le résultat, sont pour nous tous un signe d’espé-
rance. Un avenir positif est possible pour eux tous.
On pourrait ainsi en conclure que l’Afrique et son
Église ont certainement quelque chose d’inédit à
nous apporter. 

C’est pourquoi, on peut maintenant se demander ce
qu’il en est de l’avenir de la Mission. Autrefois, il
s’agissait de l’Église d’Occident concernée par 
l’Église d’Afrique. Aujourd’hui, alors que beaucoup
d’apôtres africains (prêtres ou religieuses) sont parmi
nous, nous devons leur faire une place comme parte-
naires dans la nouvelle évangélisation de notre
“vieux” continent. Que ces initiatives dont vous ver-
rez les traces dans ce numéro de Voix d’Afrique

soient un stimulant pour notre propre renouveau.
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